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de production d’énergie (-35). Dans le secteur des 
métaux et minéraux, le soufre, les sels et les minéraux 
étaient surexportés au Brésil (+12), mais il y avait 
sous-exportation de minerais et concentrés (-32).
La compétitivité du secteur du bois et du papier 
tirait de l’arrière sur notre performance dans le reste 
du monde; néanmoins, le tableau qui ressort est par­
tagé : il y a surexportation de papier et d’imprimés 
(+8), mais sous-exportation de bois et de pâte de 
bois (-16).

Certains autre produits sont surexportés, notamment 
les navires et bateaux, l’ameublement et la literie, 
les instruments scientifiques divers (non médicaux/ 
optiques), qui entrent tous dans le secteur des pro­
duits manufacturés divers, tandis qu’il y avait une 
sous-exportation considérable dans le secteur de 
l’aérospatiale.

2.3 Le Venezuela

CTC, mais notre avantage dans ce domaine est en 
déclin depuis quelques années. Le secteur de l’aéros­
patiale est généralement sous-performant dans les 
pays étudiés de la région de TALC, mais il occupe le 
troisième rang sur 53 produits (un classement nette­
ment plus élevé qu’avant 2008) au Mexique.

2.2 Le Brésil
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Le Brésil, qui possède la plus grande économie 
dans la région, est le troisième marché d’exporta­
tion de marchandises du Canada parmi les pays 
en émergence.

Au Brésil, le secteur agroalimentaire affiche une 
sérieuse sous-exportation par rapport à la valeur 
de référence mondiale, avec un ACRN approchant 
zéro. Cette situation est principalement attribuable 
à la faiblesse des exportations de viande, de poisson, 
d’animaux et de produits connexes (-25 par rapport 
à la valeur de référence). Le secteur des produits 
chimiques montre un avantage comparatif inhabi- 
tuellement élevé qui, combiné à une valeur de 
référence négative, entraîne une importante surex­
portation. Celle-ci touche principalement les engrais 
(+6), bien qu’il y ait sous-exportation de produits 
chimiques inorganiques (-27). Lavantage propre 
aux engrais a augmenté de façon spectaculaire au 
cours des huit dernières années; en effet, il était 
négatif en 2000.

La même année, le Canada était concurrentiel sur le 
marché brésilien dans le secteur des machines et du 
matériel électriques. Toutefois, en 2008, il accusait 
un léger désavantage dans ce secteur, près de la 
valeur de référence mondiale, ce qui est en partie 
attribuable à une sous-exportation de machines
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Le Venezuela est notre plus important marché pour 
les céréales dans l’hémisphère occidental après les 
États-Unis. Il arrive au onzième rang des pays en 
émergence comme destination des exportations 
canadiennes de marchandises.

Dans le secteur agroalimentaire, nos exportations de 
céréales dominent, tel que prévu, mais c’est la com­
pétitivité élevée des préparations de fruits et légumes 
(+17) qui retient l’attention. Le secteur canadien de 
l’énergie semble surexporter également au Venezuela 
(+31). Dans l’ensemble, la performance du secteur 
des métaux et minéraux est inférieure à la valeur de 
référence, en partie à cause d’une sous-exportation de 
nickel (-6). Le papier et les imprimés sont surexpor­
tés (+9), mais la sous-exportation de bois et de pâte 
de bois entraîne une sous-exportation générale dans 
le secteur du bois et du papier. La sous-exportation 
d’engrais (-24) et de produits chimiques inorganiques
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